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1 1 les agriculteurs  devant le problème I 
Chargé 1 [ de   I ’ en t ra i l de  : éch .anges   e t  1 

à l’l. N. R.A. 
- 

groupements  en  économie  paysanne 
l 

est une ancienne et 
actuelle manifestation  de 

des  paysans. son antiquité, 
elle << dépassée )> et 
semble  une  simple supplé- 

dominé 
le manuel et des activités collec- 
tives ; en essentiel- 
lement  mutualiste suspecte, soit 

cacité soit tout simplement 
d’utopie 

en 
plus puissants. 

En effet, bien loin de avec 
des  machines et 

lement  avec la du capi- 
tal d’exploitation, les 
exploitants 
tout le domaine de  la ; elles 
semblent  même la 
manifestation  nouvelle  de la mutualité 
paysanne  que  nous allons 

L‘en- 
donc un visage  nouveau. 

1. : la 
(c )) 

consistait 
en  échanges de : les  pay- 

sans faisaient eux 
physique,  plus ou moins 

démultiplié des outils 
et 

d’objets à 
social à petite 

échelle, la  communauté villageoise, 
gie . au halo  du e 
l’indistinction  souvent les 

aspects de la vie sociale, et 
et 

les activités. 
était un élément << totali- 

sant >> de la société paysanne ; à 
elle doit opposée  aux aspects Q indi- 
vidualisants >> de la vie sociale, à ceux 

fonction 

ciale, avec  les  tendances 
de chaque individu ; 

le individuel - l’exploitation 
familiale - ces aspects. 

En définitive était ,sinon un 
des  chances,  du 

moins un système  d‘échanges uni- 
tés distinctes, les  moyens  échangés ne 
constituant  jamais  une unité 
tion distincte 

individus qui 
daient. 

2. : un 
d e  

vient de la d‘une 
unité le 
pement.  C’est le cás notamment  des 

mais on aussi les 
GAEC, les etc ... 

tous les cas, nous  constatons 
tence  d’une  machine ou plus 
ment  d‘un  système  de  machines, de bâti- 
ments, etc ... 

bien  visible,  nettement  dis- 
tincte des exploitations paysannes  exis- 

Cette 
commune > liée à 
chaque exploitation familiale, mais  seu- 

en quelque 

ainsi dont 
on 

tant 
Une telle inno- 

vation  ne va 

3. Oui à Non à 
ciation 

‘On  constate  en effet l’ambiguïté fon- 
damentale de l’attitude paysanne qui 
souvent  accepte tout en 
sant  le Une petite 
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entendue  souvent la : B oui 
à non à l’association Cette 
attitude est  assez  bien des 

hostiles 
aux  GAEC ; bien 

entendu cela ne 
et la ; on 

est seulement  conduits à 
de tels  sentiments, qui 

nent le développement  des  nouvelles 

mots 
des ceux  de 

lité et de ; 

le ces  deux 
pivots de là société paysanne ; des  pivots 
qui que nous 
avons  désigné  comme  des  aspects  indivi- 

ces  de 
La le 

lien l’homme  et  les  objets - la 
machine, etc ... - dont il des 
soins ; 
vaut à 
d‘un  système simple outil ou 

complexe. 
La une notion  plus  com- 

plexe mêlant le lien liai- 
sons hommes justement 
dans ; elle la possibilité 

liens et liaisons 
mobile, aux 

en 
quelque au  moment 

et de 
à des  exi- 

gences  d’efficacité et de souplesse 
de : efficacité 

le bon  fonctionnement d‘une e 
>> existante,  souplesse  dans la consti- 

tution de  ce  qu’il faut 
même dans la simple 
nelle, une que 

à 
tat. 

4. Notion de cc )) 

Ainsi du 
mutuellisme  paysan les fonde- 
ments  solides  de la 

sont-ils à 
ment ? tout 
qu’une seulement  plus 
qu’une  simple a >> - cette équipe 
de paysans peu outillés - ou qu’un 
a de )> aux mains  d’une 
équipe cette 
durabilité la de  toutes 
les  distinctions et 
a l’association >>. 

En effet, l’analyse  des d’en- 
et des a d’association >> 

la beaucoup plus 

c .  v. R$”.” 
L‘etztraide. 

des  secondes. suffit de  compa- 
la d‘une manuelle  de 

faite en équipe à celle  d’une 
ou fortiori d‘un bâtiment d‘éle- 

vage ; dans le cas, on s’engage 
quelques  semaines, au plus,  c’est-à- 

à dans le second, l’en- 
gagement à moyen ou même 
à long Ceci  ne évidem- 
ment pas en cause  l’existence  dans le 

mais  ils sont d’un celui de 
dans  un mi- 

lieu  social et donné. 
Tout 

plus ou moins à 
et sociales tout 

de 
Et c’est  sans doute dans la me- 

où dans des  objec- 
et des  combinaisons 

tend 
à tout 
dont la ne pas 
avec  celle de << >> 
jette lui-même ; 
tion - le - se constitue 

fois  que la coïnci- 
dence  est  manifeste ; il facile de  le 

5. Le CC de décision 1) 

Si la et le 
dans la 

lité de <c )> constituée,  on 
la 

et une sou- 
plesse  de fonctionnement 

qui à 
tout moment,  en fonction  de 
besoins et de possibilités  momenta- 
nées, e W avec  tel ou tels 

exploitants ; le de déci- 
sion et ils ont 
donc conscience  d’en la cheville ou- 

un de  chef 
et 

bles,  a-t-on  déjà ... 
Au dans les 

pement  telles  qu’elles ont  eu  tendance à 
se jusqu’ici, en sous 

à la 
société  locale,  les  paysans  s’estiment jus- 
tement 

semble souvent  que 
constituée  n’est  plus e B, 

momentané  de 
: 

ou 
d‘une  famille 

ou d’un 
d‘exploitation ... Au telle 

ou 
le 

beaucoup  plus  que  cela : un ensem- 
ble de moyens constituant un tout auto- 
nome  mis en une 

une 
qui  est beaucoup  plus 

à cette qu’à la de  l’acti- 

fient une qui est si l’on veut  de 

sont simple- 
ment des << modes  de >> de 
son  capital. 
sans  n’acceptent  pas  que  les a 
ses  filiales )> qu’ils constituent les 
besoins de 
mêmes  en << >>. 

Le est  d‘autant  plus 
les  paysans sont moins moins 
initiés aux 

que exploita- 
tions  familiales. La 
aisée à faible et 
faible à la constitution 

: de son  pou- 
le d‘autono- 

misation  d‘une e filiale >> va  de avec 
la du machinisme. un 
tel fondamental 
des  paysans. 

le ils ont successive- 
ment employé  tous  les  moyens  pos- 
sibles : 
- soit s’équiper individuellement 

le pouvaient ; 
- soit s’équiper hybride 

en achetant collectivement une  machine 
qui est  ensuite 
dans  l’une  des  exploitations. 
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L’individualisme  dans  l’équipement ne 
signifie  pas  l’élimination de 
bien  loin  de là, comme 
pendant’ il en fut 
ment, sous du 
pliement des  exploitations  autosuffi- 
santes  (A), 
gence  des de sou- 
vent 

La fut 
velée 
de (C) ou bien  de façon 

payante enfin 
explicitement dans d‘en- 

et les  banques  de (E). 

A. repliement  sur des exploita- 
tions  autosuffisantes 

La cause la en est la 
du système  d‘exploita- 

tion : les  machines 
de collectif.  L‘achat du 

économique  de  l’exploitation : allkge- 
ment et intensification 
de la 

finalement compte de  l’abandon 
un 

tain de cas. 

Une question  de  besoin ... 

deux  ans  on conduit le fu- 
en qu’oa n’a pas 

besoin  des )) dit cet 
dont ajoute : G je 

plutôt que ... au 
lieu  de le ; je  n’aime 
pas ça ; au moins  ici quand on a fini, 
on a fini ; au il 
faut ... on n’a jamais 
fini ! 

Le : << Nous, on est 
en ; on cultive  plus, on 

met que les ; on va 
moins  vite que les ; 
donc on ne peut pas de 
coup  de main )> (1). 

... Et u n e  question  de  temps et de 

cette c< campagne )> du Vaucluse 
une jeune femme explique : (( On a 
de 

le ma- 
ne pas temps 

que sont faut 
le quand c’est )>. 
L..., : A 

c’est au 

eux-mêmes ; sont peu nom- 
; il y a 

depuis  dix  ans. >> 

(1) Les exemples  cites guillemets sont 
d‘un de : <<Les 

et ),, (cf. 

Une les femmes 

Une famille  paysanne  de la 
: Avant 

ici on faisait  les  foins 
avec un équipement en commun ; main- 
tenant, on s’est Avant 
c’était une ; ici on un 

qui a une botteleuse ; c’est 
plus  vite fait, on  est d‘un  boulet >>. 

L‘explication  de cet abandon est 
donnée des  femmes  d‘un  G.V.A. (1) 
dont les ; ils ont 
convenu que : << On 
chez  soi, comme ça il n’y pas de 

les  femmes )) ; c’est  possible 
que le  voisin  n’habite  pas  loin ; 

l’en- 
une équipe au 

les  voisins à le ; 
<< ça 

vaut 
soi 

Le les  femmes 

avec  les  hommes à qui 
commun une satisfac- 
tion. Les 
cette ; 
elles  n’en  veulent  plus. La coutume des 

(2) difficile  le  passage  de 
à 

ou 
lité des  machines ? 

Ce l’exploitation a commen- 
cé à a acheté les nou- 

le début de ce 
sihcle ; l’exploitant  mécanisé avait dès 

du voisin qui conti- 
nuait ses 

Avant c’était  plus  simple,  on 
était et il était facile  de 
G chez le 

et dans 
de a un 

plus  social  qu’économique ; 
elle  est e sociale qu’on  aime 

- ou plutôt 
<< 

ce ils sont 
; ils du temps : 

lent ensemble )> commentait un voisin 
qui ne que le 
moyen  de plus et de 

Cet 
avait  besoin  de  ses  voisins emplo- 

et 
teuses. 

B. entrepreneurs de travaux 
agricoles 

du 
de étaient 

sont mécanisés  individuel- 

(1) de 

En 
(2) usages 

Vilaine, souhaitage D inclut la 
à l’en- 

lement comme ; en 
de façon systématique et ils 
ont acheté que les 

paysans ne 
ont 

; 
à peu 

à un au 
bénéfice de 

A chaque innovation  mécanique, et 
de 

avaient  une on vit 
dans, chaque com- 

mune, un paysan avisé. plus 
moins de la de 

incapacité 
de  ses  voisins à en 
des  quelques  cas  cités  plus haut. 

de 
était en au 

mieux  les  paysans. C‘est  assez  souvent 
des  abus les- 

quels la le  disputait aux 
que  les  paysans ont équipé exploi- 
tations,  individuellement ou en 

allait-elle ? n’en fut 
exemple devant 

les puis  s’imposa de nouveau 
lesquelles 

une souplesse 
de  gestion et 
de  l’investissement. 

vants : payante 
et 

C. constats entre  agriculteurs 
et  entrepreneurs de travaux agri- 
coles 

tels équivalent à une asso- 
ciation à 

Chacun 
et 

sont fixés à l’avance,  etc ... 
G. où 

quelques  années un d‘ensilage 
de 

coupe le avec 
sa à 

le 
et que le 

un bon fonction- 
nement de  la machine : 
munies de hausses  avec  les et 
les ; le tasse  l’ensi- 

un 
impose une discipline. Une 

pénalité de 20 F est  payée 
qui a 

du temps que le champ n’a 
pas été comme  convenu  ou 

que pas 
assez  vite la 

payante 

Un paysan  équipé peut un 
de chez des  voi- 

sins. n’est  pas 
s’il ne fait pas  de  bénéfice.  Quel- 
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ques  exemples les  difficultés sont 
: compensés en 

vice ; le 
sont et chacun est 

1. le coût une ; 
du fois cependant ce que chacun 

sont 

que et complé- 
du voisin. 

e Je à 
Je mon voisin 

qui  est est 
impossible ; ou 
comme En voici  des  exemples : 

e à 
un outil du voisin, à lui 

de chez  vous  tel ou 
un ou machine 

? A la fin de  la 

Je la 

<aidé  demande à celui  qui vieni de l’ai: 
: C Combien te faut-il. )) Comme 

un 
même avec un attelage  de boeufs, ou de 
chevaux,  celui qui aide ne 
ou bien  s’il  veut  se demande 

ou au-dessus  des enga- 
gés. .f -,f 

en passant un voisin ne s’en 
pas  plus  mal, dépense --f v 
sent  cela et à 

un ni un volé. La fois 
l’aide  du 

voisin et on s’équipe seul, même si c’est 
non tout 
cela sous les  yeux. )> 

2. La solution d u  

<< J’ai ce 
voisin ; il m’a manqué un On a 

, le 
à Laon. Le techni- 

cien du syndicat cantonal a fait  un 
>> 

e Je tout le 
village  sauf un tel. La année on 
s’est fait ça a été , en Ces  deux-là 
n’ont  jamais  voulu que je les  fasse 
qu’ils ne pouvaient  pas ; ils sont 

ont souvent 
en Le voisin à côté  nous 
du sa Ça 

le de  la 
du du CETA. 

à l’accusation  de 
l’exploitant  doit 

deux  obstacles : 

- 
et exclut tout bénéfice. 

Le coût des machines 
a été calculé dans 
et publié des 

des 
qu’ils  estiment 

que peut longtemps et 
qu’il  n’est  pas  convenable  de 
au voisin un 
dans  l’achat du 
- ne pas uni- 

quement chez  les  voisins. On admet ce- 
pendant que 
e >> pendant un an 
l‘achat  de  l’outil.  Cela veut qu’un 

peut du bénéfice  dans 

Épouvantail louer.. 

que les  ins- 
les  yeux 

quand 

E. Groupes d’entraide et banques 
de travail 

payante est une solution 
qui un ne 

peut  pas le 

nible à ses pointesLde 
En il 

son ; il 
épand et bine. )> 

à G. sa semeuse 
blé. Nous, on exemple le 

B et lui, un 
coup  de main la le 
foin ou 
dans la commune à côté et n’a que des 

>> 

Q 1950, on fait les  foins et  la 
moisson  ensemble  avec qui se 
à un a la moisson- 
neuse-batteuse ; eux sont mécanisés 
les  foins.  On  compte ; 
que. )> 

Le de Q à 
dans  les  cas où les  échanges  se font 

Ce sont 
justement  les  échanges à deux  qui sont 
de  plus en plus  difficiles à ; les 
besoins en machines  augmentent  et  les 
équipements  de l’un ne complètent  pas 

La 
est un S 

à celui qui a fait le ; il peut 
un Le nom de 

)> de du 
fait qu’en  se dans une associa- 
tion - ou - chaque 

aide  non  pas  seulement un 
tout le 

; peut 
l’aide  non  seulement  de  celui à qui  il a 

l’un ou des 
du 

que ont 
passé eux une convention  de 
compte 

la 
sont de 

les  doigts : une telle  comptabi- 
lité C n’est  pas * qu’eue 
exige  une  attention et  un mobilisés 

C‘est les 
ainsi 

)>, un petit nom- 
de 

sept, dont la composition des équipe- 
ments et les  besoins en aboutit à 
des  échanges à peu près ; la 

e à )) étant 
comme au attendu : 

sou- 
cis ... 

Et la en 
est  impossible à on 

adopte 
commune. 
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DEUXIÈME PARTIE 

a sa 
dans celui des capitaux mis en 
; plus une machine est et 

plus le de son utilisation 
inéluctablement beaucoup plus que  le 

des de fonctionnement ; le 
est en effet de le mon- 

tant des  investissements. 
Tout la étape 

de l'équipement  collectif  consiste dans la 
à un in- 

vestissement  individuel (A). Ensuite seu- 
lement 
collectifs en ; la se 
font sans  constitution  d'association, 

a à égales )> (B), ensuite 
seulement << à 
(C). Quant  aux tels que les 

ils sont bien entendu de  plus en 
plus mais volume  est 
souvent  limité 

le acheté 
cément aux besoins  des  associés qui ont 

au financement, faute d'une 
entente 

un paiement échelonné.  A 
cette 

payante. En voici 
un cas : 

voisin a acheté comme je lui 
ai un ; on s'en- 

un 
avec  des  comptes. On a 

Je 
ici avec une moissonneuse et 

les le 
(< On a convenu que je chaque 

année 7 O00 AF de maïs 
jusqu'au moment où la machine 
colté  chez  tous  les  deux, cent cinquante 

Ce paie- 
ment a été calculé  en  divisant le 
d'achat du la 
vue (1). On  ne compte 
Les (chaîne, ...) sont payés 

cent 
cinquante machine est 
tie,  on  ne compte plus que les à 
moitié. >> 

>>. Le cas  est ; 
deux  exemples : 

Je suis  aussi dans une association 
mon 

neveu et  un voisin. a été acheté au 
de 1 140 F. commun 

a été  établie au nom de G.. 
qui a pu la de 
10 % , d'un montant de 11 1 F. Ainsi la 

de chacun est  de 343 F. 
Nous, on a en deux la mois- 

sonneuse-batteuse, la le 
le et Je ne 

sais  pas. On  fait  la semence  seul.  C'est 
qu'on fait ensemble. 

Eux  ont  un peu plus  de : 60 et 
70 ; mais eux sont deux et mon 

beaucoup : on essaie  de 
>> 

les  exploitations sont 
et plus  se  manifeste le 
les en fonction  des 

Tout 
se  passe  comme si une en considé- 

subjective  des  hommes masquait 
la 
cole. 

A. La participation financière à un C. La copropriété à parts propor- 
investissement individuel La copropriété à parts égales )) tionnelles )) 

des  cas, la que l'on même à 
tion au financement est faite en une fois. déjà dans le cas son d'une commune OU d'un  village 

un peu ou qui explication la fois  dans une situation OU augmente inévitablement  des 
a un goût le de fait  et dans une d'exigence mo- les  exploitations. Les 

donc les  exploitations  paysannes méthodes peuvent 
un outil. un deuxième qui se  constituent  de  telles << et  le 

temps  seulement, un )> sont,  sinon  égales en dimension cheptel en fonction de  la qualité de l'ex- 
plus  de  deux,  s'entendent  avec économique, du moins  assez  voisines. ploitant ; 

le le Cuti- Ensuite les  paysans  semblent << sent. 
besoins, cha- achat )> non pas en fonction des Les  inégalités tout invisibles, 

cun e a. besoins d'une exploitation qui peuvent deviennent  manifestes  quelques  années 
G Les  disques dont je  vous ou moins ou en C'est d'eux-mêmes 

tout à ai payé la  moitié à de  bêtes,  mais en qui 
mon voisin plus de  les de  la ; on ainsi tenaient le plus à l'égalité  des 

On a aussi  ensemble une le : e un homme, une commenchent à de 
teuse  polyvalente e >>, une A cette phase  d'égalité 
dépouilleuse et un à maïs. )> des  hommes en succède donc une se- 

Les modalités  de d'un  tel $~~~~laa~~i,i.a~u $xfi:e :: conde, des 
sont le plus  simple  possible. Le mais il pas fait dSaYance de choses,  les Cléments de  l'exploitation. On 

a toutefois  l'inconvénient que capital au ainsi, non 
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mais le de  têtes d'animaux, celui 
des  bottes  de foin ... 

L'analyse cas conduit 
aux mêmes constata- 

tions. Aucune association  n'est 
lement établie et implicite- 

sont petits : deux, et 
cinq ou six ; des  voi- 

sins,  des achetent ainsi le 
utilisé  seulement  quelques 
an. est tou- 

mais  l'usage du Q petit pa- 
)> se sont 

sable ni soins spéciaux ; les  machines 
délicates sont conduites, 
tenues et le même. Un 
ponsable, du petit a 
acheté la machine et accompli  toutes  les 

; il tient les  comptes.  Les 
qu'on  se  voit 

souvent ; une veillée de 
les de l'année. 

à des 
du  do- 

maine  de 
qualifiés 

quement : n'ont-ils si 
ce n'est dont l'exigence  semble 
discutée sinon discutable, tous les 

de la Société en ? 

Groupements de materiel : 

Les  sociétés en 
assez bien les 

; 
ou banque ... ne connaissent  que  des indi- 
vidus ; il s'ensuit que ces c >> 1) 

s'accompagnent  de 
malités et de complications d'autant plus 

sont plus 
tants et qu'ils sont plus en avec 

Le concept  de 
<< )> beaucoup  ces 
difficultés. 

si 
d'utilisation de 

la 
seule  utilisée ; des 

exemple en association 
(loi  de 1901) ou en syndicat, en 
société.  Les cepen- 
dant les plus 

en décèle 
types qui  peuvent la 

des  paysans devant l'autonomi- 
sation d'une << commune s. 

1"  En effet le type le plus 
est une petite com- 

plus une 
et souvent le 

type  de 
tous les 

et de 
tition des  tâches 
pendant la de e 

>> ne semble manifeste qu'épi- 
sodiquement, comme dans toute 

; bien  plus  les  machines peuvent 
confondues dans 1 

(1) son sens  d'action, ou  de 
s. 

exploitation du 
On est tenté de Q 

de copains >> un 
mal dkfini. 

2" Les de  deuxième type  ont 
de 10 à 50 une ving- 
taine. Elle a des 

c copains et 
la- Q 

coles >> qui constitue le 
la des 

exécutés 
placé sous du 
d'une éventuelle  autonomisation. 

le volume  d'activité  est fonction 
des  besoins  des et non de la 
capacité du 
plus  difficile et  la souvent 
impossible à Ce  type  de 

à les in- 
convénients ; en 
les attitudes supplantent 
les de 
tion ; le type 
le les 

des et e 
>> qui habite 

ponsables ou elle  évite  avec 
peine les de gestion ou de simple 

3" en va ce  que 
nous  désignons le 
Q de 
coles >>. 

quelques  centaines, le plus SOU- 
vent efficacement, elle 

socialement 
utile. La substance  sociologique  d'un tel 

changé ; celui-ci 
comme une 

table le capital 
social émane 
modalités  de fonctionnement de  telles 
Q 

aux 
de ne  font 
que cette situation 
nomment non pas 
<< mais (< 

Untel )> (1). 

L'étude des attitudes et 
ments  des  paysans 
nous conduit à 
de : l'échange et l'inno- 
vation (2). un 

à 
un projet. La seconde un 

homme seul, l'entrepreneur, 
tendu le développement  d'une 

nouvelle de ne 
de et 

jusqu'ici  dissociés que 
? 

1970. 

(1) un 

exposent des 

un sens 
(2) ici dans 

c. 

- Les agriczrlteurs et 

St-Antoine, 
traide. Editions du Fg- 

La des  exemples cités ici 
de  cet 
Egalement : 

A. en d'une  commu- 
li- , -  

Carrzet de  travaux agricoles. 21, 
mité. 

Chaptal, 
(Jean). - Groupemerzt  d'exploitation 

ou d'utilisation  de nzathiel  en cornnzun. 
des hautes 

cole, 11, 

L'entraide en Agriczrlture, des 
1966, t. et pp.  742 à 899. 

- L'Agriczrlture  de Groupe, 
no 279, 1"' nov.  1963, 12 p. 

la 
des Syndicats  d'exploitations 18" 

1963. FNSEA, 8, av. 
ceau, 

(F.) et (L.). - 
Barzques  de  travail : 
Les principes de réalisation et  de  fonction- 

nement, 25 p. 

au nos 5  et 6. mai  et 
Dorzizées techziqzres, 52 p. 

juin 1963. 
65, 35- 

Guide pratique du président  de 1966, 

Journées  de  la  Fédération  nationale  des Cen- 
219, 

- .  . 

 tres^ tech7ziques  agricoles szw 
griculteur chef d'entreprise. de la 
FNCETA, 

Bulleti7z de  la Fédération nationale  des  Cen- 
tres techtziques  agricoles (FNCETA), 

rzrrale, 
4, 

la place  des 
l'évolution 

des en no 63, 
1965,  pp. 27 à 38. 

<( )>, 271,  av. dea la 

Agriczrlture de grozrpe à 8, av. 

Docunzents drc 
mique, 65, 

à la 

5, des 
129, bd 

e Le Figaro Agricole )>, 1970. 
COLSON - et avenir -~ 

rural, (1950 ?). 147 p., Ou- 

15 forillules ou e71 
conzmzr~z ou d'achat  individzrel ou elz com- 
nzruz des  matériels  agricoles, Syndicat géné- 

des de 
chines 
Tél. 227-02-19.. 

- L'entraide en agriczdture. 
Conseils 

et  fiscaux des 
des syndicats  d'exploitants 
30 1958. 

L'utilisation en  co~nnzun  du matériel  agricole. 
30, 

Ligneul, 1964, 50 p. . 
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